
Le plé'biscitE! 

"La Ligue pour la Défense du 
canada ne combat ni M. King,. 

ni le gouvernement, ni 
.Ie parti libéral" 

-----_.--
"'le seul but qu/eHe poursuitr c/est d/écàrter le èonscrip-

tionll 
- UProtégeons M. King contre la perfidie de 

. ses amis" - IIAidons-lui à résistèr aux pressions 
de plus en plus fortes- qui s/exercent sur lui" 

Causerie radiophonée de M. Gérard Filion 

Ceux dontla conscience politiqUe 
particulièrement . délicate les porte­
rait au ;:lcrupule):Jourront aller se 
confesser à l'honorable Oscar 
Drouin, ministre dùcabinet God­
bout, . organisateur . de, l'honorable 
Louis St-Laurent, ministre de la Jus­
tice. Le huit mars. M. Drouin faisait 
au club Lapointe-Drouin une cause­
rie remarquable pour .conseiller à 
ses électeurs de répondre NON RU 
plébiscite. Il déclarait. entr,eautres 
choses ce qui suit: 

"Restons toujours - fidèle . â M. 
King .. Continuons-lui notre support 
politiQue •. mais respectueusement, 
poliment, dignement. répondons 
NON à sa demande d'opinion. 

Proclamons un NON sans ~quivo­
que. 

Ajoutons-y un mot symbolique 
dont l'ancien député de Québec-Est, 
l'ex-ministre de la Justice, se servait 
dans les d"rnières années de sa vic: 
"Jamais. Non; .. Jamais ... Jamais". 

Le lendemain, c'est-à-dire le 9 
,----~-. _._-- mars, l'organe officiel du parti Ubé-

Voici le lexie de la causerie pro-I Ces affirmations l'épétées du pre- l'al il :Montréal déclarait que lI. 
fwncee hier' soir au poste CKAC, mier ministl:e lui-même f!isposent Drouin avait parlé au nom du cabi­
ww; let> auspj.ccll de la Ligue pOUf 1 donc une fOlS pou~ tontes de l'a"~ net prOvincial et que ses déclara­
la "défense du Canadel' par M. Gê- llUment rIe ceux (fUi tenteront p.::ut- tions reflétaient les ):ues de ses col-
fard Filion, . secrétaire général. de 1 êh;e de faire croir~ ~ l~ pOl?ulahon lègues. ' 
l'Union 'catholique de.~ cullwu- . qu en baltant Je plelnsclte, Ion bat- Jeudi dernier, un quotidien des 
leurs: tra le Gouvernement. Trois-Rivières, qui fait partie d'une 

D t l' tn d' d premier chaîne de journaux libéraux, con~ 
Mesdames messieurs. ures e, a 1 u e u seillait à ses lecteurs de répondre 
• Le plébiscite qui sera tenu le~! S;~ri:~.~it e:~uEa~f:~~i~~~i\el~t:~~I~ NON ~u p,1ébiscite. On y pouvait lire 
avril ne pose pas une question du Canada lui a conservé ou relir'.;) ce "qUl. smt: ... • . 
confiancc à l'endroit du gouverne- sa confiance. il aurait fait des élee- Re,let~r l~ plebiSCite, c est rejeter 
ment actuel. Le vote que nous don- lions générales: il nous aurait ainsi la conscl?~tl?n pour ?~t.re-m~r ... 
nerons s'il cst affirmatif. ne con- forcés à faire un choix: King ou' .. !\ppro nel le pleblsclte •. e est ou-

. firmer~ pas ~r. King da.Js ses fone- ~.r '''h l \ <Touvernement libéntl J "1 ~r l.a porte toute grande Il la cons-
Hons de premiel' minish·c. pas plus l'y el" en, 1.1 ,., .' • ' • l r 1 cnphon pour outre-mer ... 
qu'il ne le chassera du pouvoir, si. o~.un gOl~\ ~rn~~ent" {:ollserv.ate ~ . ...Plus que jamais nous d~\'ons ré­
le résultat est négatif. Dans un cas MaiS tel Il est P:JS le .C,IS. Ill: ~üng e pondre NON et demander a tous de 
comme dans l'autre. i\i. King co ll- ll~l1S demUllcle p~s cIe chaum' entre se joindre à HOUS." 
tinuera de gouverner. lm ct. lItI :llItre: Il 1.le nOLIs ~lemall- Onze dépütés libéraux du Québec 

. ~ de .pas· . SI nous allll,ons IllIeu.x !~ ont Cl! le courage de s'opposer à la 
.G'.est du l:esle .ce !l.ue .le pre,Huer tmllnt~llll' l~l\. P?l~VOlr ou le ..letel tenue du plébiscite et ont voté con­

nlllllslre afCIl'ID?lt hu-merr.e • l; I.J (!~llS IOPPo,slllOll .. JI ne })ralHht pa~ tre le gouvernement. A l'exception 
Chambre des Comtnunes le 2;) fe- 1 cpouvanlmI MClghcn, 11 ne nous d'un seul les autres sonf encore 
"riel', En réponse à une interpella- IllCllaCe pas du croqucmituine gOll- ll1embr"s 'du parti libéral" ils n'ont 
tion de l'honorable Grete SterUn~, vernement u'union, Hien de cela. pas démissionné et le pariï ne les a 
il faisait la déclal'atioll sui\'aJlI,~ Ce qu'il nous denHllHIt:. c'est de pas rejetés, C'est ulle autre preuve 
qui, pOUl' une fois, est :~,tégori(!ue: (:hoisir entre lieux M. King: le M. que le plébiscite n'engagera pas la 

"JI ne s'agit pas (l'éledions !I;~- King de 1939 ct le M. King de 1942, conscience partisanne des électeurs, 
né l'ales il ne s'a~it pas de sc pro- le M. King qui a Cait des Dromesses La Ligue pour la Défense du Ca­
Iluncer'entre deux oartis .... " et le M. King qui est tenté de les nada ne combat, pur éonséquent, 

Et plus loin le premier ministre violer, le M, Kil1~ conseillé et gl!~liè ni M. ~\jl}g~ ni le gouvernement, ni 
a.ioutait: par Ernest Lapolllle ou le M. h_lPg i le parh hberai. Elle ne cherche pas 

"Afin qu'il n'y ait aucun malen· sans les lumières d'Ernest Lapolll- 1 à leur créer ~es embarras, à les met-
tenuu possible. ie tiens à ajollter te, tre en mauvaIse posture. Le seul but 

c ceci: un vote écrasant en. faveur du Pour tout résumer, le premier mi- qu'elle .po.ursui!, c'est d'écarter la 
Go,)lvernement -n!! consl1tuera pa:. nistre nous demande de choisir en- co.ns~nphon. c est de ,barrer le che­
Ull vote ~e c!lnh:lllce dan:, un ~'e- tre son passé que nous connaissons mm a touscell,~ qm, rouges. ou 
~ÎIlle partICuher pour: !a. p0!lrs~lte et son avenir que nous ne connaise 1 bleu~, veulf,nt 1 Imposer ou Serale!}t 
de la guerre. malS une 11ldlcat!.Jn sons pas, Comme nous sommes des ~entes ùe llmpo:;er',:qe ces gens-la, 
que le peuple accorde à tout GOll- gens prudents nous préférons le Il y en a d~s. deux cotes de la C.ham­
vel'liement notons bien l'expres- certain il rinc~rtain. le connu à l'in- bre. Du cote de M, Hanson, Ils !e 
sion: "à tout GOllvel'llement" les connu. et pal' conséquent nous ré- sont t0l!-s, sau~ les quel.ques députes 
pleins pouvoirs qu'il juge indis- dr ns' NON de la ColombIe canadlenne que la 

< bl .' t· d .. t .. ï pon o.. 'menace de plUS e!I plus lourde du 
pensa es a tou e a tnlplS ',a lOn-1 Le piébiscite ne soulève donc pus Japon ramène à une meilleure intel­
n,otops".encore une. f.~IS ! ex,~res' une question de confiance vis-à-vis ligence de l'intérêt canadien .. Du 
s}C'n: a tout~ .adllllll1slratlO,~ -, de M. King, Il n'engage pas non plus (',ôté de M, King, il y en a aussi, ne 
{jan.,:; les con~lt~oll~ ,!ctuelles., . nplre fidélitc au. parti .H)Jéral; nous nous y trompons pas; il suffit, ,pour 

. ~t le pren::.lCl m~nlstre con!lllue. n aurons pas li chOISir eutre les s'en convaincre, de Ure les déclara-
'',le vel~x ctre bIen ComprIS -1 bleus et les rouges, car les chefs de tions recentes de certains ministres 

(';011' 011, tht ql~e le gOll~erncmellt 1 quatre partis fé1éraux 'feront cam- entœ autres de MM. Ilsley, Ralston: 
s en ~rev:audraIt comllle d l!ne gr:;n- pal-llle dans le meme sens. Les bleus Mackenzie et Gardiner. Ces gens 
,c1~ ncto\re - le temJ)s . n. 'es~ P"IS pourront donc yoter NON et rester 1 so. nt conscriptionnistes à fond et ils 
ou on peul songer aux mtérels de 1 bleus <llllmd meme;.les rouges, VQ- sont d'autant plus dangereux qu'ils 
oarli". . 1 ter NON et rester rouges. I·oc .. cupent des minis.tères imP.Ol'.tant.s. 

C'est probablement à cause de leurs 
intrigues et peut-être de leurs mena­
ces que M. King a décidé de tenir 
un plébiscite. . 

Gardons-nous de faire leur jeu. 
Protégeons M .. King contre 'la perfi­
die de sès amis. Aidons"lui â résis­
ter aux pressions de plus en plus ! fortes qui s'exercent sur lui. Bar~' 
rons la route à tous ceux qui, par 
conviction ou par intérêt, 'Cherchent 
à imposer la conscription. Bref, ré-· 
pondons NON. ' 


